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Pour terminer l a  décennie 80, riche en bel les réussites, 1989 

la issera un souvenir inoubliable dans toutes les mémoires. La 

précocité de la maturation et l a  richesse des raisins é ta ien t  

exceptionnelles. Beaucoup n'avaient jamais vu une t e l l e  s i t u a t i o n  ; 
,- 

beaucoup ne l a  reverront jamais. D ~ S  le mois â1a&t. toutes les  

conditions é ta ien t  réunies pour avoir un grand millésime. 

Les candi tions climatiques trés favorables, depu i s  le ddbut de 

l'année, expliquent: la précocité du milidsime. A part avril, frais et 

humide, l e s  autres mois, f usqu 'd Pin octobre, o n t  été nettement p l u s  

chauds, plus ensoleillds et p l u s  secs que l a  moyenne des trente 

derniéres  années (Tableau 1) . 
D a n s  ces condi t ions ,  la ddbut du débourrement a e'td observé 

avec une d i za ine  de fours d'avance sur la date moyenne. La sortie de 

1 a 'végétation correspondait A une récol te abondants pour les cépages 

rouges, mais inférieure A la moyenne pour les cépages blancs.  

Un mofs de mai trds chaud et très ensoleillé a permis ur? 

développement rapide de 1 a végé ta t ion .  Les premf Gres fleurs ont été 

signalées vers 1 e 20 mai pour les cépages et les s i t u a t i o n s  les p l u s  

prdcoces. Dans les vignobles les mieux s i t u e s ,  l a  floraison a dtd très 

rapide notanmient sur le Merlot. Dans les autres zones, la floraison a 

ddbutd p l u s  tardivement et a étd p l u s  dta lde ,  du f a i t  d'une baisse des 

temperatures début ju in .  A i n s i  les écarts entre les dates de floraison 

sont variables entre les rdgions et entre les  cdpaqes. Pour nos 

vignobles de référence, l a  demi-floraison a été notée Je 29 mai, soit 

une avance de 1 5  jours s u r  l a  date moyenne des trente dernières années 

et de 3 jours sur  1976.  
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ECARTS PAR W P û R T  A &A EIOmNME POUR 1989 

Janvier  
Février  
Mars 
Avr i 1 
Mai 
Juin 
Juii let  
Août 
Sep tembe 
Octobre 

Moyenne Ecar t 

Insol a t i o n  ( h )  

Moyenne Ecart Moyenne Ecart 

Dans lfensemble, le t a u x  de nouaison a &te t r d s  élevé. Le 

Merlot pdrticuli éremen t sensible 4 la cou1 ure s ' e s t  parfaitement 

comportd,  

P a x  la suite, l a  maturation s ' es t  ddroulée avec des conditions 

clfrnatiques trés favorables. Les mois de j u i n ,  j u i l l e t  et août ont dtd 

particuf f érement chauds et ensoleil 1 és ; 1 es prdcf p i t a t i o n s ,  faibles 

dans l'ensemble, ont étd très irréguï iérment  réparties sur le 

vfgnobla,  du f a i t  de leur caractère souvent orageux. Les pluies 

d'orage ont p a r f o i s  été accompagnées de grgle. Celle-ci s'est abattue 

en maints endroits du vignoble. Quelques récoltes ont dtd totalement 

détruites ; dans les autres cas, fort heureusement les p l u s  nombreux, 

les dégats ont été p a r t i e l s .  Ces accidents  climatiques ont eu des 

r&percussions sur l a  quant i té  e t  sur l a  gua l i t d  si la vigne a été 

touchée tardivement ; lorsque les bois ont été part icul iérment  

meurtris, 1 a récol te  prochaine pourrait être compromise. 

La demi-véraison a été relevée le 4 aod t ,  soit avec 16 jours 

d'avance sur  la date moyenne des trente dernières anndes. A ce stade, 

1989 se prdsen ta i t  conuns f ' a n d e  l a  pl us preoce d e p u i s  quarante a n s .  

Le décalage entre l e s  vignobïes, observé à l a  f loraison, s 'est 

retrouvé à l a  véraison. On a même parfois noté des grappes à des 

stades t r d s  d i f f é ren t s  sur une même souche. 

Dans l a  majorité des cas, l a  vigne n ' a  pas souffert de manque 

d 'eau. Toutsfoi s, dans certaines parcelles (enracinement s u p e r f i c i e l ,  

vignes jeunes,  vignes trop chargées), les effets de la sécheresse o n t  

pu se faire sentir  : desséchernent des feuilles, f lé tr i ssement  des 

baies, blocage des phénodnes  de l a  m a t u r a t i o n ,  



CONDITIONS CWEUITIQUES DE JUIN A SEPXEMBRE INCLUS 

Piarri QüBZQüES AMNEES PRECOCRS 

S o m  des 
températures Insolation 
journal f &es 

I "Cl Ih l 

Nombre de 
fours p r é c i p i  tatf on 

Co- les premiers m o i s  de 1 'été, septembre a été chaud,  

ensoleillé et sec. Le tableau II compare les cond i t i ons  climitiques, 

de j u i n  à septembre inclus ,  pour q u e l q u e s  années précoces. 1989 se 

classe au premier rang pour la température, le nombre de jours de 

grande chaleur et 1 'ensoleillement et au deuxième rang, derriére 1961, 

quant à l a  sécheresse. Ces conditions extrêmement favorables ont 

permis ,  d'une part .d'achever de murir les raisins,  d 'autre 

p a r t ,  d 'assurer, dans de bonnes condi tions, un ramassage rdg-ul ier et 

sans hâte excessive. Cet étalement des vendanges a permis, mal gré uns 

récolte relativement abondante, de travailler correctement dans les 

cuviers. 

Le t ab l eau  I I I  donne l a  constitution des moûts des ckpages 

rouges des vignobles de référence, quelques jours avant le ramassage, 

pour 1989 et pour deux millésimes précoces récents 1982 et 1976. I l  

montre, cette année, des teneurs en sucres nettement p l u s  dfevdes et 

des a c i d i t é s  du même ordre de grandeur. 

A l'approche de l a  maturité, le grossissement des baies, 

consécuti f  d des p l u i e s  abondantes sur des grappes trés compactes a pu 

entraîner, dans certains cas, un dcl atement des baies de Sauvignon, 

avec un développement de pourriture, localisée 1s p l u s  souvent sur l a  

par t ie  mddiane de l a  grappe.  Les raisins a t t e i n t s  ont ensui te $&hé ; 

l a  pourriture ne s ' e s t  pas étendue. Un tri soigneux a cependant été 

ndcessai re, 

Dans les situations les p l u s  précoces quelques parcelles de 

sauv ignon  ont été ramassées f i n  août. Mais l e s  vendanges des raisins 

blancs n'ont  réellement commsncd que dans l a  pxemiére semaine de 

septembre. 



TABLEAU III 

C-ITIm m A R E B ,  A LeAPPR= DES VENDANGES, DES RAISINS 

nGMQELm DE RûPfRENCB DE L A  STATION 0 E i Y û L O C ; I ~  

Aiuiée 

Date du p r e l  évement 

P o i d s  de 100 baies 

Sucres ( g / l )  

A l  cool p fobable 

  ci di té totale 

Cabernet Sawi  gnon 

P o i d s  de 100 baies 

sucres (g /1)  

Alcool probabl e 

Aciditd totale 

Compte tenu des condi tdons exceptionnelles, on s pu croire que 

les vendanges rouges pouvaient se généraliser au début du mois de 

septembre, Tl est v i t e  apparu que l a  richesse en sucre ne t r a d u i s a i t  

pas exactement 1 ' évolut ion qhérale  de l a  vendange ; les raisinst 

encore fermes, restaient fortement attachds à l a  r a f l e ,  rendant l a  

recolte mécanique plus difficile ; également dans l e s  peaux,  les 

tanins n 'avaient pas  a t t e i n t  leur ma turi té optimum. Quelques jours 

suppldmentaires ont été nécessaires ; une fois de p l u s ,  on a constaté 

l a  nécessité d'attendre pratiquement 110 jours a p d s  l a  floraison pour 

effectuer la récolte. En 1989, l e  choix de l a  date des vendanges 

était particulièrement délicat et ndcsssi t a i t  un compromis entre la 

richesse en sucre et 1 ' ac id i t é  basse du rnofit d 'une  part, Ta matuxi té 

des tanins  d'autre p a r t .  Il fallait prendre en compte également la 

disparité de constitution des r a i s i n s  en fonction des origines et 

1 *hétéroqdnéité de l a  meturf td au sein de certaines parce1 les.  

Les v i n i f i c a t i o n s  1989 ont été marquées par des vendanges 

arrivant au cuvier à température Blevée, une richesse en sucres des 

moûts rarement a t t e i n t e  dans l'ensemble du vignoble bordelais, avec, 



pour certains merlots, une a c i d i t s  p l u s  b~s sc .  que L ~ i l ~  E~~Si tu~ i lmer l t :  

rencontrée. On comprend donc que l e s  vinifiçateurs a ien t  été 

conf ron t d s  A des échauffements impor tants  ; heureusement les chais  

d i s p o s e n t  maintenant des moyens appropr i é s  de contrdl e et de mai trf se 

des températures, aussi bien en blanc qu'en rouge. Mais, compte tenu 

du degré alcoolique naturel de certaines cuves de rouge, on a observé 

quelques di fficul tés de fernien t a t i o n ,  débouchant sur des arrêts 

prématurés, probl &ne jamais s i m p l e  A rdsoudre. même si on sa i t  

aujourd'hui parfaitement évi ter  les déviations bactdriennes 

dangereuses .  L e s  fermentations mal01 actiques des rouges se sont 

d4rouldes facilement, sans aucun p r o b l h ,  

En rouge, la rdussf te du Cabernet Franc et du Caber- 

net-Sauvignon est géndrale ; i l s  ont  parfaitement m û r i  et leur 

constitution au ramassage était i d & a l e .  Les Merlot sont peut-être un 

peu p l u s  irréguliers ; cépages précoces, i l s  ont  a t t e i n t  les  taux  de 

sucres l e s  p lus  importants ; les vins possèdent  un degrd alcoolique 

naturel élevé et un t a u x  de tanin important. 

Il est bien sur trop t o t  pour porter un jugement définitif et 

parfaitement objec t i f  sur  l a  qualité du millésime ; les sou t i rages ,  

a p r k  fsrneritation malolect igue,  s 'achévent juste. D'autre p a r t ,  1 es 

assemblages sunt loin d'être terminés et, cette année encore, les 

condi t ions  de leur réal isat ion contribueront au succès des crus. 

D'ores et ddjd on peut constater que les  v i n s  se remarquent par  une 

puissmce tannique exceptiomelle,  b ien harmonisée par la richesse 

alcoolique naturelle. Les a r h s  sont v i f s  et dvaquent le raisin 

parfaitement mûr et parfaitement sain. La structure du v i n  laisse 

présager une bonne dvol ution au vieillissement qui devraf t contribuer 

d fondre les sensations tanniques.  

Co- on le prdvoyai t  dés l a  fin du m o l s  d ' août ,  des raisins 

d'une très bonne constitution ont donné des v i n s  de grande q u a l i t d .  

Nous avons un grand milldsime ; l 'avenir  confirmera peut être qu'il a 

en p l u s ,  tout au moins dans certains crus, la marque des réussites 

d'exception qui  placerait 1989 au p l u s  haut niveau de cette décennie 

remarquable. 

Pour les vins blancs secs, l a  rdussi te  est générale en Séxnillon 

et Muscadelle ; le Sauvignon a pu souffrir, sur certains terroirs, des 

tempdratures dlevées  enregistrees à l a  fin de l a  période de matu- 

r a t i o n .  Dans I 'ensemble, 1 es vins blancs secs posséden t un bon dqui - 
libre, i l s  ont du volume, longs en bouche et présentent l e s  caractdres 

aromatiques d'une grande finesse typiques des vins blancs de r a i s i n s  

parfaitement m l i r s .  Les nouvelles techniques de v i n i f i c a t i o n ,  en 
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maitrisee, on t ,  une nouvelle fois, montré leur possibilitc pour 

exprimer l a  t y p i c i t d  des cdpages et des terroirs,  

t e s  grands vins liquoreux connaissent, en 1989,  une belle 

réussite,  non seulement dans les grands crus de Sauternes-Barsac, m a i s  

kgalement dans toutes les appellations de l a  r i v e  gauche, corne de l a  

rive droits de l a  Garonne. Quelques  r a i s i n s  ont été prématurément 

altéris, en particulier par l a  grsle, mais sans conséquence parce qu' 

ils ont  séché sur place. Ensuite l a  sdcheresse a retardé l'apparition 

du B o t r y t i s  ; mals une magnlfigue pourr i ture  noble s'est ensuite 

d&veloppde,  sur un raisin sain et ayant déjA une concentration en 

sucre dleve'e, rarement atteinte. Après un premier passage pour 

éliminer les Baies a1 tdrdes, les tries suivantes ont permis d'obtenir, 

assez rapidement,  des moûts d'une grande richesse., L e s  v ins  sont 

actuellement marqués par leur puissance et leur onctuosité  ; le 

caractère " r d t i "  esr le plus marqué dans les derniéres tries, 

conférant aux vins délicatesse et f inesse.  

Talence, le 4 ddcenibre 1989 


